
LES CLOCHES DE SAINT-BONIFACE

montée d'une croix de uels(og)entrelacée du mollo-
gramme de la Sainte Vierge, d'un arc de sauivagos et dle l,.
crosse abbatia'e On lit en exergue, ces paroi 's (e o]a Salit.
li.critur-e. '"lu loco IpasciiS.''

Le 10 septemndre 1892, quatre Trappistos: deux religieux drý'
chooLl, le R. Père Pauil et le R Père Cl4plas. et 1lux Fr4er,',
con vois, le Frère Alphoîîse et le Frère 1J vhai il, airrVaien t àî
leur tour- à Saiint-iNorberit, env ýoyés par la rîapî> ' de Belletoil-
t aille La coiistructioii de leur couvenit n'ét ait Pas tii are aeh e-
véa. Aussi Mgr. Ritehot voulut-il loger ch(tz luii ait ytre.-hyterti
tous ces RZeligieux jusqu'à l'achèvement dles i rva .I)o.
mois plus tard, le nounveau mnonastère était à poil ti-rîn î
né, et le 18 octobre, Mgr. Taché vint le boini r, Le T. R'. Po(rit

r loin Benoît, Stipérieur des Cha iioinies Régitliers deoltinc
lée Coniceptionl, fondateur de lat paroisse d't Notre-blaîine de,
Lourdes. lit, à cette-occasin, un éloquent discours. Leeér
Rieligieux dit, clans le magîiifficue langago dont il a le secret,
conmbien il l'dicitait Mgr. Taché et Mgr. iJcol dignle ('un
de Sainit-Norbert, d'avoir appclo danis le diocèse (de Saiiit-Bli-
nilace les RR. Pères Trappistes. ces adiriables pioniiiers d'-
la prière et (le la péniitence. Il dit aux mnoinies Cister-ciens cont-
bien était sublime leur tâche partout, mais spécialemnent dans
ce pays nouvýeau, où l'exemple (le leur vie dlu trav-ail et du,
Nainte mnortificat ion ferait tant (le bieîî.

AUX JEUNES.

Tous son t allés (lire au Pa pe qu'ils l'ai mlainlt, u le vé-
ntéraient, qu'ils avaient loi eiu lui.

Tfous sont 'allés plein s do conf1ianice vers leur Péýre si boni, et
-lui oiit dit; '' Père,tout tremible autour de nous, en notre bellýý

vîeillo . î'atoe, muais soyez assuré que nos coeur.ý liet o-
blent pas. Non, nous nie tremblons pas devant Satanl et soi
armée maç,ionniique, non), nous ne, tremblonis pas devant le.ý
nmous conduire à la lutte; car vous êtes la pierre ,sur laquellkt

le Christ a, bâti soni Église et contre laquelle les lportes de l'eu- ifer nie sauraient prévaloir.
" onous nie tremblons pas; nlous voulons aut contrairey

conduits par le saint protecteur de la France, le victorieluK
chef des milices célestes, nous voulons marcher droit à iei


